
Cette journée, gratuite et ouverte à tous sur inscription, sera ponctuée par des 
témoignages d’anciens élèves présents pour évoquer leurs parcours respectifs. 
Les intervenants aborderont les différents parcours d’études possibles et feront 
le point sur la diversité des métiers du spectacle vivant. Les professeurs des 
conservatoires d’Alençon, Caen, Laval, Le Mans, partageront également leurs 
expériences. 

Virginie Boucher, professeure coordinatrice du département théâtre du 
conservatoire d’Alençon, co-animera cette rencontre en compagnie de Louise 
Ferrette (ancienne élève théâtre et créatrice du podcast « Le Bel âge »). Virginie 
Lacroix, professeure responsable du département théâtre du conservatoire de 
Caen sera la grande témoin de cette journée.

Les thématiques abordées au cours de cette journée :

• retour d’expérience des 1res années post bac

• poursuite du théâtre post bac en conservatoire

• parcours en écoles supérieures

• formation aux métiers du théâtre via un cursus universitaire

• formation à la mise en scène et au jeu d’acteur via un cursus universitaire

• parcours multiples, avec et sans théâtre : partage de 3 expériences

• formation par l’insertion professionnelle

• comment devient-on professeur de théâtre ?

Programme complet et formulaire d’inscription à retrouver sur www.cu-alencon.fr

Le conservatoire propose un forum le samedi 20 janvier de 10 h 
à 18 h à l’auditorium d’Alençon, sur les différentes orientations 
possibles en théâtre afin de permettre aux élèves qui pratiquent 
cette discipline d’obtenir des informations actualisées. 
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ACTION CULTURELLE
Spectacle Opus 61 Au-dedans l’univers
Lecture immersive : création son-musique-
vidéo autour de deux personnages d’enfants 
confrontés à leurs angoisses…

Auditorium 
Vendredi 12 janvier 2024 à 20 h 30

Concert pédagogique Œuvres du nord de l’Europe
Par l’orchestre symphonique du conservatoire

Auditorium 
Vendredi 26 janvier 2024 à 20 h 30

Concert Opus 61 Musique scandinave
Quintette flûte, hautbois, clarinette, cor et basson

Auditorium 
Vendredi 9 février 2024 à 20 h 30

Concert pédagogique Voix nordique
Par le chœur de femmes et la Maîtrise du conservatoire

Auditorium 
Jeudi 15 et vend. 16 février 2024 à 20 h 30

SCOLARITÉ
Les classes à horaires aménagés font partie d’un projet 
éducatif global, établi entre l’Éducation nationale et le 
conservatoire. Elles permettent à un enfant d’apprendre 
et de pratiquer la musique ou le théâtre sur le temps 
scolaire grâce à un emploi du temps aménagé.
Les dossiers d’inscription seront à retirer 
à partir de mi-février au conservatoire ou 
à télécharger sur www.cu-alencon.fr. 

Calendrier
Mars  Réunion d’information au collège 

J. Racine à Alençon (date à venir) 
Avril  Date limite de transmission du 

dossier d’inscription
Mai  Évaluations spécifiques et examen 

des candidatures en commission
Juin  Notification d’affectation par la Direction des 

Services Départementaux de l’Éducation nationale

La vie
DU CONSERVATOIREQUELLE ORIENTATION CHOISIR  

APRÈS LE CONSERVATOIRE ?

Focus sur… Le théâtre
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COMMENT AVEZ-VOUS DÉCOUVERT 
LE THÉÂTRE ET QUELS ONT ÉTÉ VOS 
PREMIERS PAS DANS CETTE DISCIPLINE ?

Virginie : D’abord dans un centre de vacances 
d’été quand j’avais 8 ans puis en classe de 2de 

grâce à un professeur de français formidable qui 
nous avait demandé d’inclure une scène jouée à 
notre exposé. J’ai pris un plaisir fou à interpréter 
Don Salluste (le personnage joué par Louis de 
Funès dans La Folie des grandeurs). La classe 
était scotchée. C’est devenu le premier jour où 
j’ai eu le plus peur, le plus de plaisir et le plus de 
reconnaissance en devenant quelqu’un d’autre 
devant les autres. Je me suis ensuite inscrite à un 
atelier à l’extérieur du lycée, pour être à l’aise et 
continuer mes premiers pas.

Luc : J’ai découvert la pratique du théâtre au lycée, 
en Terminale. Je jouais un des artisans dans Le 
Songe d’une nuit d’été de W. Shakespeare. 

Cassandre : J’ai grandi avec un père qui aime dire 
des textes de Prévert. L’été, mes parents nous 
emmenaient découvrir des artistes en festival de 
rue. Je leur dois cette soif de curiosité. J’ai choisi 
un lycée option Théâtre avec pour professeur Dany 
Porché. J’y ai trouvé tout ce qui me faisait vibrer : 
une discipline collective et littéraire qui intègre 
autant le corps que la voix. La scène est devenue 
le lieu où je me sentais enfin moi-même, loin des 
préjugés et libre d’émerveillement. Par la suite, je 
me suis inscrite au Cours Florent à Paris. Dès que 
possible, j’allais au théâtre et je passais mon temps 
à lire, répéter et travailler avec mes camarades. 

À PARTIR DE QUEL MOMENT AVEZ-VOUS SU 
QUE VOUS DEVIENDRIEZ PROFESSIONNEL ?

Virginie : J’en ai eu l’intuition à la fin des années 
lycée ; ça s’est confirmé entre 18 et 21 ans alors 
que je suivais des cours approfondis plusieurs 
fois par semaine. Mais j’ai été sûre de ce choix à 
l’issue d’un stage de 3 semaines avec un maître 
de commedia dell’arte, Carlo Boso. Ce stage m’a 
amené à comprendre de nombreux mécanismes 
de jeu, m’a révélé une capacité d’improviser que je 
ne soupçonnais pas avoir et m’a donné confiance.

Luc : On jouait en mai, j’ai passé le bac en juin, début 
juillet j’allais m’inscrire en Théâtre à la Sorbonne 
Nouvelle… Je ne savais pas trop où j’allais, mais j’y 
allais avec enthousiasme et détermination. 

Cassandre : À mon arrivée à Paris. Puisqu’ayant fait 
ce choix, il allait désormais falloir l’assumer. Mais 
j’ai longtemps fait des p’tits boulots en parallèle.

COMMENT CONJUGUEZ-VOUS VOTRE VIE 
D’ARTISTE ET VOTRE VIE D’ENSEIGNANT ?

Virginie : En arrivant en poste au conservatoire 
d’Alençon, j’ai dû mettre entre parenthèses ma 
vie d’artiste. Pour créer le département théâtre il 
fallait que je sois présente à 150 %. J’ai dû refuser 
un rôle cette année-là mais plus tard dans 
l’année scolaire, j’ai eu la chance de remplacer 
une comédienne dans l’une des pièces mises en 
scène par Thomas Jolly. Les années qui ont suivi 
ont été davantage tournées vers l’écriture et 
la mise en scène, plus facilement conciliables 
avec la vie d’enseignante artistique. Mais j’avais 
besoin d’être à nouveau confrontée à ce que 
mes élèves traversent et très franchement, la 
scène me manquait physiquement  ! Je suis à 
temps partiel depuis 3 années scolaires ; ce qui 
m’a permis d’écrire et mettre en scène Ce chat 
qui est en toi, un spectacle dans lequel je joue le 
rôle d’une meneuse de revue, accompagnée sur 
scène par un pianiste compositeur (en poste au 
CRR et au CNSM de Lyon). 

Luc  : Ces dernières années mes élèves me 
prennent tout mon temps, toute mon énergie. 
Je joue beaucoup avec eux, et à part quelques 
petits projets personnels ma carrière (rires) est 
un peu en sommeil…

Cassandre : Être artiste c’est déjà avoir le goût 
de la transmission. Et être en lien avec la jeune 
génération est fondamental pour nourrir la 
créativité. J’accompagne la proposition et la 
sensibilité d’un élève avec mon expérience et 
ma sensibilité d’artiste. Je suis de retour dans ma 
région d’origine depuis peu. Je reste connectée à 
mon parcours, aux rencontres et aux projets qui 
me sont offerts autant ici que depuis la capitale.

À QUELLE ESTHÉTIQUE THÉÂTRALE 
APPARTENEZ-VOUS ?

Virginie : À celles qui ouvrent une porte sur un 
univers singulier avec des propositions assumées, 
des écritures puissantes, poétiques et qui savent 
prendre le contre-pied avec humour, des corps 
d’acteurs et d’actrices engagés, des incarnations de 
personnages dessinés et une attention particulière 
portée à la musique et à la création sonore. 

Luc : Je n’ai pas de chapelle, comme en musique. 
J’aime autant J.S. Bach que Duke Ellington. Tout ce 
qui me touche et me ramène à notre humanité, 
je prends. En tant que comédien, j’ai un penchant 
fatal pour le burlesque, je vendrais ma mère pour 
un gag… 

Cassandre : J’aime le théâtre dans sa diversité et 
justement parce qu’il convoque des univers et des 
genres très différents. Je suis d’abord sensible à 
la rencontre et à l’écriture. Ce qui compte c’est : 
qu’est-ce qu’on fait de ce texte, avec qui, dans ce 
lieu et au moment présent ?

UN CONSEIL POUR LA RELÈVE FUTURE ?

Cassandre : « Nous marchons de notre pas le plus 
incertain vers ce que nous sommes de plus sûr. »
[extrait d’une pièce de Fabrice Melquiot] L’important 
c’est d’avancer, et peu importe le chemin qu’on 
prend, pourvu qu’il nous fasse grandir.

Luc : Non. Chacun fait son chemin comme il peut, 
avec ce qu’il est, son environnement culturel et 
géographique. Comme dans tous les métiers, il 
faut aimer ce que l’on fait et avoir le goût du travail 
bien fait, ce n’est pas un scoop… « La musique te 
dit : ta souffrance est joie ; le théâtre te dit : ta 
souffrance est illusion. » [Olivier Py]

Virginie  : Ne laissez personne vous dire que 
vous n’avez pas de talent. Tout le monde a une 
personnalité artistique et du talent, mais ça ne fait 
pas tout. Il faut surtout du travail, de la confiance, 
ne pas attendre à tout prix la reconnaissance et 
aller au bout de ses intuitions. Soyez curieux. Ne 
vous jugez pas. Restez ouverts à la découverte. 
Pratiquez d’autres disciplines artistiques et trouvez 
les personnes ressources qui vous aideront à y voir 
clair sur votre parcours.

Retrouvez toutes les infos du conservatoire  
sur le site de la Communauté Urbaine d’Alençon : www.cu-alencon.fr
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